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•FRANCE-Jihadistes-Reli-
gionL'église française où un prêtrea été assassiné par des jiha-distes rouvre dimanche, deuxmois après l'attentat, avec unecérémonie hautement symbo-lique destinée à "réparer laprofanation" et plaider la "ré-conciliation" entre catholiqueset musulmans. Le 26 juillet, lepère Jacques Hamel, 85 ans,est égorgé dans l'église deSaint-Etienne du Rouvray(nord-ouest), par deux jeunesradicalisés de 19 ans, se récla-mant du groupe Etat isla-mique (EI). Cet attentat, lepremier dans un lieu de cultecatholique en Europe, sur-vient moins de deux semainesaprès celui qui a coûté la vie à86 personnes à Nice (sud-est)le jour de la Fête nationale. 
•VATICAN-AZERBAÏDJAN-
PapeLe pape François est arrivé di-manche en Azerbaïdjan, der-nière étape de son voyagedans le Caucase, où il a ren-contré la petite communautécatholique. Sitôt arrivé àBakou en provenance de Tbi-lissi, le pape argentin a dit lamesse à l'église de l'Immacu-lée conception où est installéle centre salésien, uniquecommunauté catholique del'Azerbaïdjan. Les catholiquesde ce petit pays à la popula-tion musulmane dans son im-mense majorité, au bord de lamer Caspienne, ne sont que570 selon le Vatican, dont 200nationaux, et leur unique pa-roisse ne compte que sept prê-tres.
•PAKISTAN-Religion-Discri-
mination-ChrétiensEsham et Esha restent sou-vent confinées à la maison. Lesrues de Lahore ne sont passûres pour ces deux adoles-centes, filles d'Asia Bibi, unePakistanaise chrétiennecondamnée à mort pour blas-phème. On est bien loin dessplendeurs du Vatican, oùEsham, 18 ans, a été reçue enavril 2015 par le pape Fran-çois. Le souverain pontifeavait alors prié pour leurmère, enfermée depuis des an-nées dans le couloir de la mortd'une prison pakistanaise. "Ilm'a bénie", raconte la jeunefemme à l'AFP. "Je sens que lepape prie et va continuer àprier pour ma mère et qu'à lafin, grâce à cela, elle sera libé-rée", poursuit-elle. 
•GB-UE-Brexit-Gouverne-
mentLa Première ministre britan-nique a déclaré dimanche vou-loir proposer au printemps2017 au Parlement d'abrogerl'acte d'adhésion de son paysà l'Union européenne, ce quilancerait le compte à reboursvers un Brexit. Dans un entre-tien au journal Sunday Times,Theresa May explique qu'elleprésentera une nouvelle légis-lation afin d'abroger le Euro-pean Communities Act de1972 lors du discours de lareine devant le Parlement, quiaura lieu en avril ou mai 2017."Cela marquera la premièreétape pour faire du Royaume-Uni un pays souverain et indé-pendant à nouveau", déclareMme May, soulignant que celasignifiera "la fin de l'autoritéde l'UE au Royaume-Uni".

A travers le monde

La ministre australiennede la Justice a déclaré di-manche que les identitésdes responsables de ladestruction en 2014 duvol MH17 de MalaysiaAirlines en Ukraine se-raient "confirmées" d'ici2017, jugeant que ceux-cidevaient être traduites enjustice.L'Australie participe à

l'enquête pénale interna-tionale menée par les au-torités néerlandaises surle vol qui avait été abattudans l'est de l'Urkaine.L'avion reliait Amster-dam et Kuala Lumpur etl'ensemble des 298 per-sonnes à son bord avaientpéri.D'après les premiers ré-sultats de l'enquête, lemissile avait été ache-miné de Russie avantd'être tiré. Les enquê-teurs ont également iden-tifié une centaine depersonnes "ayant joué un

rôle actif" dans le dramemais n'ont pas encore desuspects officiels."Je m'attends à ce qued'ici la fin de l'année,peut-être en début d'an-née prochaine, une listede tous ceux que nous te-nons pour responsablessera confirmée et il fau-dra alors qu'il y ait despoursuites", a déclaréMme Bishop à la télévi-sion nationale ABC.En cas de blocage par laRussie d'éventuelles ten-tatives de poursuites viales Nations unies, plu-

sieurs options sont possi-bles, a-t-elle ajouté. Elle acité la possibilité de met-tre en place "des pour-suites de type Lockerbie",ou de procès organisé parla justice néerlandaise.C'est un tribunal spécialécossais installé auxPays-Bas qui avait jugél'affaire de l'explosiond'un avion de la Pan Amqui avait fait 270 morts àLockerbie (Ecosse) en1988.Un ressortissant libyen,Ali Mohamed al-Megrahi,avait été condamné à la

prison à vie."Je pense qu'un tribunalnational serait peut-êtreplus facile à mettre enplace mais il faudra s'as-surer qu'il ait tous lespouvoirs nécessaires", aajouté la ministre, préci-sant qu'elle avait parléaux chefs de la diplomatiede tous les pays partici-pant à l'enquête, parmilesquels la Belgique, laMalaisie et l'Ukraine.Moscou a qualifié de"biaisés" les premiers ré-sultats de l'enquête pé-nale internationale.

Destruction du vol MH17: l'identité des auteurs "
confirmée " d'ici 2017 

AUSTRALIE-UKRAINE-PAYS-BAS-RUSSIE- Accident

AFP
(SYDNEY/Australie)

Au moins 10 jihadistesont été tués en tentant defuir la ville de Syrte, bas-tion du groupe Etat isla-mique (EI) en Libye quetente de reprendre de-puis cinq mois le gouver-nement d'unionnationale, a annoncé di-

manche ce dernier."Nos forces progressent"dans le quartier où sesont retranchés les der-niers combattants de l'EI,et ont combattu ungroupe "qui tentait defuir" la ville, ont indiquéles forces progouverne-mentales dans un com-muniqué."Au moins dix cadavres"de jihadistes ont été re-censés, alors qu'une unitéde soldats loyalistes

"pourchassait un autregroupe" qui "fuyait lechamp de bataille", ont-elles ajouté.Lancée le 12 mai, l'opéra-tion de reconquête deSyrte progresse par a-coups, l'armée lançant ré-gulièrement de nouvellesoffensives entrecoupéesde périodes de calme.Samedi, les avions mili-taires des forces du GNAont effectué "six sorties"pour préparer le terrain

"à l'avancée des troupes"vers le réduit jihadistesitué dans l'est de la ville.Elles sont également sou-tenues par des frappesaméricaines, dont lenombre s'élèvent à 177depuis le 1er août, selonle centre de commande-ment pour l'Afrique (Afri-com).Les troupes loyales ontreconquis la majeure par-tie de la ville située à 450km à l'est de Tripoli, mais

les combats ont fait plusde 450 morts et quelque2.500 blessés au sein deces forces. Le bilan desmorts dans les rangs descombattants de l'EI àSyrte reste inconnu.Une défaite de l'EI à Syrteserait un coup dur pour legroupe sunnite ultra ra-dical qui connaît deséchecs militaires en Iraket en Syrie ces derniersmois.

Au moins 10 jihadistes tués à Syrte
LIBYE-Conflit

AFP
(TRIPOLI/ Libye)

La police turque a arrêtéle frère de l'ex-prédica-teur Fethullah Gülen ac-cusé d'avoir fomenté le15 juillet la tentative decoup d'Etat, a annoncédimanche l'agence depresse progouverne-mentale Anadolu.Accusé d'être "membre

d'une organisationarmée terroriste", Kut-bettin Gülen a été arrêtéà Izmir (ouest), chez unde ses proches dans ledistrict de Gaziemir, etplacé en garde à vue, aajouté l'agence Anadolu.Les autorités turques ac-cusent l'ex-prédicateurFethullah Gülen d'avoirfomenté la tentative decoup d'Etat de la mi-juil-let, qui a tué plus de 270personnes et blessé desmilliers d'autres.

Ancien allié devenu l'en-nemi numéro un du pré-sident turc Recep TayyipErdogan, l'intéressé, quivit en exil aux Etats-Unisdepuis 1999, réfute cesallégations et clame diri-ger une organisation depaix appelée "Hizmet"("Service").Ces dernières semaines,à de multiples reprises,Ankara a demandé sonextradition en Turquie.Selon d'anciennes publi-cations des médias turcs,

Fethullah Gülen a cinqfrères: Seyfullah et Hasbi- tous deux décédés - ,Mesih, Salih et Kutbettin.Il a également deuxsoeurs: Nurhayat et Fa-zilet.Au total, 32.000 per-sonnes ont été arrêtéesen Turquie dans le cadredes vastes purges visantdes partisans présumésde l'ex-prédicateur Fe-thullah Gülen, lancées aulendemain du putschavorté.

Médias, magistrature,police, milieu péniten-tiaire, armée, éducation,université... Tous les sec-teurs sont concernés parces purges d'une am-pleur inédite. Cette der-nière est tellementimportante que le gou-vernement turc a décidéde libérer cet été 38.000prisonniers condamnéspour faire de la place àde nouveaux détenus.

Arrestation du frère de Fethullah Gülen accusé d'avoir 
fomenté le putsch avorté

TURQUIE-Police
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Les islamistes d'AbouSayyaf ont libéré troismatelots indonésiens en-levés en mer, ont annoncédimanche les autoritésphilippines.Les trois otages ont étéremis par les islamistesau chef rebelle musulmanNur Misuari, qui les aremis à son tour di-manche aux autorités, surl'île méridionale de Jolo.Le négociateur gouverne-mental chargé de la paix,

Jesus Dureza, a déclaré àl'AFP que les chosess'étaient passées "sansencombres". Le groupe,qui a décapité deux Cana-diens, retiendrait encoreune dizaine d'otages phi-lippins et étrangers.Les trois otages font par-tie d'un groupe de mate-lots indonésiens enlevéspar Abou Sayyaf en juin,selon Manille.Les conditions de leur li-bération n'ont pas été dé-voilés. De manièregénérale, Abou Sayyaf,qui s'est fait une spécia-lité des enlèvements cra-puleux, ne laisse paspartir ses otages s'il n'a

pas reçu de rançon consé-quente.C'est la troisième fois aucours des dernières se-maines que Nur Misuari,chef du Moro National Li-beration Front (MNLF),un mouvement rebelle,aide le gouvernement àobtenir la libérationd'otages.Le MNLF a ouvert des né-gociations de paix avec legouvernement de Ro-drigo Duterte après desdécennies d'insurrection.Abou Sayyaf ne participepas au processus.A la mi-septembre, unotage norvégien enlevéen 2015 et trois Indoné-

siens ont été libérés parAbou Sayyaf et remis àNur Misuari.Quelques jours plus tard,un autre matelot indoné-sien était également li-béré et remis au MNLF.Selon des sources mili-taires, Abou Sayyaf re-tient encore un otagenéerlandais, cinq malai-siens, deux indonésiens etquatre philippins.Le groupe a décapitédeux otages canadiensces derniers mois.Abou Sayyaf est une rami-fication extrémiste del'insurrection séparatistemusulmane qui a fait plusde 100.000 morts depuis

les années 1970 dans l'ar-chipel.Considéré comme une or-ganisation terroriste parWashington, il a été fondéau début des années 1990avec des financements duréseau Al-Qaïda.Basé dans les îles recu-lées du sud des Philip-pines où la majorité deshabitants sont musul-mans, Abou Sayyaf a ex-torqué des millions dedollars de rançon et lesanalystes jugent qu'ils'agit plus d'un groupecrapuleux que d'un mou-vement idéologique.

Abou Sayyaf libère trois matelots indonésiens
PHILIPPINES-INDONÉSIE-Crime
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